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Résumé 

Par le biais de relevés phytosociologiques réalisés dans des parcelles biologiques, on a montré que le pâturage pose problème pour les forêts du Parc National d'El-Kala, en particulier ceux du djebel El-Ghorra. Les relevés ont été effectués dans trois parcelles biologiques (dans différentes types de formations) d'un hectare clôturé par du Zimmerman surélevé de 25-50cm du sol (afin d'empêcher la pénétration de l'homme et son cheptel). Les observations récoltées durant 3 ans successifs ont montré une bonne remontée biologique très accentuée au niveau de la strate herbacée et arbustive. Les facteurs utilisés pour expliquer cette remontée biologique sont le recouvrement par strate et l’abondance et dominance des espèces végétales.      

Mots clés : Parcelle biologique, mise en défens, relevé phytosociologiques, pâturage   
Introduction 

Dans le cadre d'une action prioritaire proposée, dans le plan de gestion du Parc National d'El-Kala, il y a eu installation de 07 parcelles biologiques dans différents peuplements, à travers le territoire du Parc National, dont trois (03) au niveau de la forêt domaniale d'El–Ghorra : La 1ère dans la zeenaie, la 2ème dans la chênaie mixte et la 3ème dans la suberaie. 

Une parcelle biologique est une portion de terrain forestier mise en défens par une clôture élevée à 50cm du sol (pour permettre le passage des animaux sauvages) et équipais d’un portail. Généralement, sa superficie est fixée à un hectare.  Elle est souvent réalisée dans un peuplement physionomiquements homogène.     

Ces parcelles biologiques ont pour objectif de servir d'outil de base et d'échantillon pour d'autres études sur la dynamique des peuplements similaires. Ils faciliteront la gestion d'une manière rationnelle des peuplements végétaux naturels. Leur suivi régulier procure au gestionnaire une base de données. Il lui permet de mieux comprendre les mécanismes régissant la biodiversité et par la suite apporter les solutions à tous problèmes rencontrés.

Matériels et méthode  

La méthode de travail pratiquée au niveau de ces parcelles biologiques est l’élaboration de relevés phytosociologiques, accompagnés de paramètres écologiques, stationnelles et toutes les observations possibles au niveau de la parcelle.

Nous avons utilisé pour ce travail une fiche de suivie, que nous avons élaboré à partir d’autres fiches existantes et selon l’objectif de l’action. 
Résultats 

Les résultats préliminaires obtenus sont comme suit :                 

Après la réalisation de trois relevés phytosociologique (le 1er au mois de mai 97, le 2ème au mois de mai 98 et le 3ème durant le mois de mai 99) au niveau de toutes les parcelles, nous avons constaté une différence très importante dans le cortège floristique (abondance) et dans l'état biologique des espèces. 

Le nombre d'espèces a largement augmenté au niveau de la strate herbacée et légèrement dans la strate arbustive (surtout au niveau des espèces les plus broutées comme les graminées, les légumineuses et les composées). 

La parcelle 1 de chêne liège pur et la parcelle 3 de chêne zeen pur présente une augmentation significative au niveau du nombre d'espèces et leur abondance (cortège floristique) durant trois années

* Pour la parcelle 1 à chêne liège, le nombre d’espèces recensé est passé de 14 en 1997 à 36 en 1998 et 44 en 1999.  Le nombre d’espèces augmente légèrement (Tableau n °1).

* Pour la parcelle 3 à chêne zeen, le nombre d’espèces recensé à passé de 38 (1997) à 76 (1998) et 59 (1999).  Le nombre d’espèces végétales a augmenté fortement, car les conditions qui règnent dans la parcelle étaient favorables, puis il a chuté légèrement, cela veut dire, qu’il y a eu disparition et apparition d’espèces végétales. Les espèces pionnière (les herbacées) disparaissent après avoir préparé les conditions favorables pour les espèces qui viennent après : les chaméphytes et les arbustes (Tableau n °2).  

* Pour toutes les parcelles nous pensons qu’il va y avoir stabilité après 5 relevés.

Remarque : 

- La parcelle 1 à chêne liège est la plus explicative. Ces résultats seront plus importants pour deux raisons : sa proximité des riverains et son état avant sa mise en défens (strate arbustive et herbacée étaient presque absente).     

- Pour apprécier la remonté biologique on a tenu compte qu’aux parcelles 1 et 3 qui sont significative. 

Les conditions écologiques favorables du milieu et la mise en défens ont permis à la strate herbacée d'atteindre une hauteur (plus d’un mètre) et un recouvrement maximal. Nous avons observé une très bonne régénération de chêne liège et de chêne zeen pratiquement dans les trois parcelles (durant l’année 1999). On a estimé au niveau de la parcelle 1 (chêne liège pur) une régénération d’enivrants 100 à 150 plants par arbre (selon l’état des arbres).  

Il est important de faire une analyse de sol pour estimer le potentiel de semence, mais la réalisation de relevés successifs dans les 3 parcelles biologiques peuvent nous donner une idée sur le potentiel de semence par l'estimation du nombre d'espèces, de leurs abondances, leur recouvrement globale et l'apparition d'autres qui étaient absentes initialement ou éliminée par l'action du pâturage (exemple de la parcelle 3 de la suberaie pur).
Durant l’année 1999 nous avons remarqué une stabilité dans la plupart des parcelles biologiques et une variabilité remarquable du cortège floristique au niveau des parcelles biologiques d’El-Ghorra. 

Cette variabilité s’explique par l’apparition de nouvelles espèces et l’absence d’autres qui ont été déjà recensées durant les deux années précédentes, comme l’apparition de l’orchidée Platanthera bifolia (8 individus recensés). On a compté plus de 40 pieds pour l’orchidée Limodorum abortivum.


Tableau n °1 :  Comparaison des trois  relevés réalisés durant les années 1997, 1998 et 1999 dans la parcelle 1 à chêne liège pur.

	
Relevé n°-1

Date : 26/05/97

Litière : presque absente
Régénération : absente  

Recouvrement global : 90%

Strate 1 : 70 %

Strate 2 : 10%

Strate 3 : 20%
	Relevé n°-2

Date : 26/05/98
Litière : abondante 

Régénération : absente  

Recouvrement global : 90%

Strate 1 : 40 %
Strate 2 : 40%

Strate 3 : 20%
	Relevé n°- 3

Date : 10/05/99
Litière : abondante 

Régénération : très importante

Recouvrement global : 90%

Strate 1 : 40%

Strate 2 : 40%
Strate 3 : 20%

	Type de formation : suberaie sans sous bois - hauteur moyenne des arbres : 19m - pente : presque nulle (05%)

	Arisaum vulgare

Bellis sylvestris 

Cistus salvifolius 

Crataegus monogyna

Evax pygmaea 

Myrtus communis 

Olea europea 

Calycotome villosa 

Plantago coronopus 

Pulicaria odora

Quercus suber 

Rubus ulmifolius

Scilla automnalis 

Urginea maritima 


	Anagalis arvensis 
Arenaria sp

Arisaum vulgare

Bellis silvestris 

Bromus madritensis 

Centaurium umbellatum  

Cistus salvifolius 

Crataegus monogyna

Cynosurus polybracteatus 

Dactylis glomerata  

Daucus carota 

Eryngium tricuspidatum 

Evax pygmaea 
Galactites  tomentosa 

Galium tunetaum 

Genista ulicina

Helianthemum sp 

Lamium  sp
Myrtus communis 

Olea europea

Calycotome villosa 

Orobanche crenata 

Plantago coronopus 

Plantago sp 

Pulicaria odora 
Quercus suber 

Rubus ulmifolius

Scilla automnalis 

Scolymus hispanicus 

Sedum  caeruleum 

Silen sp
Tolpis vergata 

Trifolium campestre 

Trifolium sp

Trifolium stellatum 

Urginea maritima 

	Achelliea ligustica

Andryala integrifolia 

Anthoxanthum odoratum

Blakstonia perfoliata 

Briza maxima 

Bromus madritensis 

Brunella laciniata 

Brunella vulgaris 

Biscutella didyma 

Carlina lanata 

Calycotome villosa 

Centaurium maritimum

Centaurium umbellatum 

Crataegus monogyna  

Crataegus oxyacantha 

Cistus salvifolius 

Dactylis glomerata

Daphne gnidium

Daucus carota 

Fedia cornucopiae

Galactites tomentosa 

Galium sp 

Genista ulicina

Hypocheris achyrophorus 

Leontodan tuberosus 

Lolium rigidum

Mentha pulegium 

Orobonche crenata 

Picris aculeata 

Plantago albicans 

Plantago lanceolata

Pulicaria odora 

Quercus suber 

Ranunculus macrophyllus 

Rubus ulmifolius 

Rumex bucephalophorus 

Rumex sp 

Rumex sp

Sanguisorba mauritanica

Scabiosa atropurpurea 

Tolpis virgata 

Trifolium repens 

Urginea maritima

Urospermum dalechampii

	14 espèces
	37 espèces
	45 espèces



Tableau n °2 : Comparaison des trois relevés réalisés durant les années 1997, 1998 et 1999 dans la parcelle 3 à chêne zeen Pur.

	Relevé n°1 1997
	Relevé n° 2 1998
	Relevé n ° 3 1999

	Pas de semis 
	Présence de semis 
	Présence de semis 

	Achelia ligustica 

Agrimonia eupatoria

Alliaria officinals

Arisarum vulgare

Asperula leavigata

Asphodelus micorocarpus

Asplenium  trichomanes

Asplenium adimtum nigrum

Atherium felix femina

Calystegia sepium

Clematis cirrhosa

Cotyledon umbilicus-veneris

Crataegus monogyna

Cyclamen africanum

Cytisus triflorus

Erica arborea

Galium rotundifolium

Geranium rebertianum

Hedera helix

Hyoseris radiata

Laurus nobilis

Mentha pulegium

Polypodium vulgare

Prunella vulgaris

Prunus insiticia

Pteridium aquilinum

Quercus canariensis 

Rhamnus alaternus

Rubus ulmifolius

Smilax aspera

Urginea maritima

Viola odorata

Viola silvestris
	Achellea ligustica

Agrimonia eupatoria

Allium triquetrum

Alliaria officinalis

Anagalis monelli 
Arisarum vulgare

Aristolochia longa

Asperula leavigata

Asphodelus micorocarpus

Asplenium  tricomanes

Asplenium adimtum nigrum

Atherium felix femina

Bellis annua 

Bellis silvestris 

Brachypodium sylvaticum

Brisa  maxima  

Calystegia sepium

Carduus picnocephalus 

Carex muricata 

Cerastium glomeratum 

Cerastium pentandrum 

Cerastium sp

Circaea luteciana 

Clematis cirrhosa

Cotyledon umbilicus-veneris

Crataegus monogyna

Cyclamen africanum

Cynosurus elegans 

Cytisus triflorus

Dactylys glomerata 

Doronicum atlanticum

Erica arborea

Eryngium tricuspidatum 

Fedia cornucopiae 

Ficaria verna 

Galacties tomentosa 

Galium rotundifolium

Galium tunetanum

Geranium atlanticum

Geranium rebertianum

Geum urbanum 

Gladiulus sigetum 

Hedera helix

Hypericum humifisum 

Hyoseris radiata

Lamium album 

Lamium sp 

Laurus nobilis

Limodorum abortivum

Melica uniflora 
Mentha pulegium

Ornithogalum umbellatum

Polypodium vulgare

Prunella vulgaris

Prunus insiticia

Pteridium aquilinum

Quercus canariensis 

Ranunculus bulbosus 

Ranunculus macrophyllus  

Rhamnus alaternus

Rubia perigrina 

Rubus ulmifolius

Rumex conglomeratus 

Ruscus hypophyllum 

Sanguisorba mauritanica 

Satureja vulgaris 

Sconchus aspaera 

Sedum cepea 

Sedum caeruleum

Smilax aspera

Tamus communis

Urginea maritima

Vicia sativa

Viola odorata

Viola silvestris
	Achellea ligustica

Agrimonia eupatoria

Ajuga chamaepytis 

Alium triquetrum 

Alliaria officinalis

Arisarum vulgare 

Aristolochia longa 

Asperula leavigata

Asphodelus micorocarpus

Asplenium  tricomanes

Asplenium adimtum-nigrum

Atherium felix-femina

Bellis silvestris 

Biscutela didyma 

Brunela vulgaris 

Calystegia sepium

Carex muricata 

Chrysanthemum myconis 

Clematis cirrhosa

Cotyledon umbilcus-veneris

Crataegus monogyna

Cyclamen africanum 

Cynosurus elegans 

Cytisus triflorus 

Erica arborea

Fedia cornucopiae

Ficaria verna 

Galium rotendifolium 

Geranium robertianum 

Geum urbanum 

Hedera helix

Hyoseris radiata

Lamium album 

Laurus nobilis

Limodorum abortivum 

Liontodon tuberosis 

Melica nutans 

Mentha pulegium

Ornithogalum umbellatum 

Platanthera bifolia

Polypodium vulgare

Prunella vulgaris

Prunus insiticia

Pteridium aquilinum

Quercus canariensis 

Rhamnus alaternus

Rubia perigrina 

Rubus ulmifolius

Sanguisorba mauritanica 

Sedum album 

Sedum caeruleum

Smilax aspera

Tamus communis 

Trifolium repens 

Urginea maritima 

Veronica sp 

Vicia sativa 

Viola odorata

Viola silvestris

	33 espèces 
	75 espèces
	59 espèces
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Parcelle biologique 1 à chêne liège pur au moment de la mise en défens
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Parcelle biologique 1 chêne liège pur Après un an de mise en défens

Conclusion 

La mise en défens a permis de voir une production importante de matière végétale, une très bonne régénération de chêne zeen et de chêne liège, une augmentation du nombre d'espèces végétales par station ainsi qu’une remontée biologique considérable.   

Ces résultats préliminaires et limités dans le temps, nous accordent un modeste privilège de confirmer que le problème majeur de la forêt dans le djebel d’El-Ghorra et à travers tout le territoire du Parc National d’El-Kala est le surpâturage.   

Les résultats de cet aménagement (recherche et démonstration) nous ont amené à proposer l’élaboration d’une carte de mise en défens pour la forêt d’El-Ghorra.




Mise en défens



Absence de pâturage



Remontée biologique très importante
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